
Qu’il était loin de temps de l'insouciance! Un temps d’avant, un temps de paix.

Quand Paul Lefort déployait sa gouaille au salon du concours Lépine à Paris afin

d’attirer le chaland. “ Non, non Mesdames et Messieurs, mes LITRONS à moi ne

sont pas emplis du Beaujolais de l’année,, ni de Romanée- Conti d’ailleurs . Hélas,

mille fois hélas. C'est regrettable sans doute… Mais, mais elles vous offriront

infiniment mieux, infiniment plus!” Mes Litrons, approchez, approchez, ce sont des

Lunettes d’Immersion Totale dans la Réalité Onirique de Nos Semblables”. Litrons:

L-I- T-R-O-N-S. De conception révolutionnaire, uniques au monde, elles permettent

à son utilisateur de visualiser, simplement en fixant, droit dans les yeux et pendant

20 secondes, les désirs les plus secrets. En effet, mes lunettes envoient, par cet

émetteur miniaturisé situé dans cette branche, une onde qui va se synchroniser

avec celle du nerf optique de son partenaire. Nerf optique qui comme le savez peut

être, et selon les récentes découvertes des neurosciences, est en lien avec

l’hippocampe : zone privilégiée du rêve. Tout cela n’a donc rien d’illusoire! “. “ Oui,

oui, bien sûr, vous pouvez les essayer tout à l’heure Madame”. Mais laissez-moi

d’abord terminer ma démonstration. Ainsi donc , l’ image onirique générée par votre

partenaire à qui vous avez posé, par exemple cette simple question: “ Quel cadeau

te ferait vraiment plaisir pour ton anniversaire?”, et bien cette image, transformée en

un message ondulatoire suivra le chemin inverse, traversera sa rétine, et rejoindra

la petite antenne parabolique fixée au centre des lunettes Puis , tout comme pour

votre poste de télévision Madame, elle se projettera en une image parfaitement

claire sur l'écran intérieur des verres.

Mais , rien ne vaut maintenant une petite démonstration. “Venez , venez

Madame. Vous êtes avec Monsieur?, parfait! ! Alors, tenez-vous bien à trois mètres

l’un de l’autre, en face à face. Madame, qu’aimeriez vous que votre mari vous

offre? Un cadeau qui vous ferait vraiment très plaisir? Elle se remémora alors qu’à

l’occasion de leur anniversaire de mariage, 25 ans l'an passé tout de même, elle

avait rêvé d’un voyage à Venise qui n’avait pu se concrétiser… Vous avez une idée?

Alors, chut, n’en dites rien mais inscrivez-la sur ce bout de papier et pensez-y

intensément. Elle nota sobrement: “Venise” et elle se concentra. Puis son mari fut

invité à chausser les Litrons et à fixer le regard de son épouse à travers elles. À son

grand étonnement, 20 secondes plus tard, il perçu avec netteté l’image d’une

gondole en surimpression sur les verres. C’était magique. Paul Lefort avait réussi



sa démonstration. “ Ah, Venise, son grand canal, ses masques, son Carnaval.. Et

attention Messieurs dames, quand je dis son carnaval, je ne parle pas d’un autobus

aquatique, hein..”

Paul était un hurluberlu sympathique et génial. Autodidacte, toutes ses

inventions étaient le fruit de profondes connaissances scientifiques alliées à de

fulgurantes intuitions toujours en avance d’au moins 20 ans sur son époque. Mais ,

hormis lors des divers salons où il prenait plaisir à faire partager ses trouvailles, au

public avec alacrité, il n ‘avait guère le temps ni le goût de les faire breveter . C'était

un indécrottable optimiste qui croyait à la bonté du genre humain.

La femme insista pour essayer à son tour les litrons. Ce qui ne sembla pas

enchanter Monsieur. Mais il ne put s’y dérober devant l’insistance de son épouse. Ils

restèrent donc en place , inversant cette fois les rôles. “ Monsieur, quel est votre

rêve le plus secret ?” Le sourire de l’homme, qui voulait bonasse se fit grimace.

Responsable d’une agence d’assurance au Mans, il avait été recemment séduit par

le charme d’une nouvelle recrue et avait développé une veritable fixation érotique à

son encontre. Mince! Et si tout cela apparaissait maintenant dans ces lunettes de

malheur? Quelle tuile! “ Ne pas penser à Sophie, ne pas penser à Sophie, tel était

son mantra. il faut que mon esprit reste muet comme une carpe” et en un instant

,sur le bout de papier que lui présenta l’inventeur. Il griffona à la hâte “ Poisson, ”

puis il s'efforça avec peine d’oublier l’image pourtant pregnante de la jeune femme

et de visualiser un poisson…”18, 19, 20! fini de compter le savant avant d’interroger

Madame. “ Et bien, je ne sais pas trop, l'écran était troublé, vert , rouge, bleu mais je

crois que… la forme d’une Sirène m’est apparue, oui d’une Sirène dans la toute

dernière seconde. “ Verdict “poisson et Sirène, pas mal non? Avec mes litrons, tout

est bon”s’exclama joyeusement Paul. Et , n'oubliez pas mes amis qu’une Sirène

n’est pas un aréopage de têtes couronnées. Il jubilait devant le succès de ses

lunettes. “Le visiteur soulagé, aussi! Il riait maintenant de bon cœur, un peu

nerveusement d’ailleurs . Le pire avait été évité mais de si peu!

Car “ La carpe de la vérité se prend à l'hameçon de nos mensonges” écrivait

déjà Shakespeare. En effet, le vers était dans le fruit. Cette géniale invention

n’avait de sens, d’utilité que un monde parfait où les pensées nobles pouvaient être



transparentes aux yeux de tous. Un monde où le mal aurait été aboli,et où nuls

secrets ou mensonges n'eussent été nécessaires à son harmonie. Paul Lefort était

un utopiste, un doux rêveur. Il ne pouvait réaliser ce jour-là, que son invention

serait reprise ,perfectionnée, rendue encore plus performante d’abord dans les

laboratoires des Etats totalitaires avant un jour de submerger le monde… Le

meilleur des Mondes bien sûr.


